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 La cardinalité est une fonction conceptuelle qui caractérise le lien d'une entité entre une 
valeur maximale et une minimale avec une possibilité ou non de participer à la relation 
dans un ensemble. Nous acquiesçons l’appartenance à un groupe et y soulignant notre 
liberté d’entamer une relation ou non. Cette négation référençant ainsi le lien 
minimaliste et le « oui » une participation qui se modulera jusqu’à la position 
militante.  

 
 Cela fait donc appel à une liberté qui est propre à chacun, avec la paradoxe que cela n’en ait 

pas une ! En effet, en apparence, le choix existe, peut être ou ne pas être utilisé, le tout 
dans, effectivement, un même ensemble qui a ses règles induites et imposées. 

 
 L’Ostéopathie d’aujourd’hui, vu par la lorgnette qui est mienne, a cela de particulier qu’elle 

comporte plusieurs ensembles qui revendiquent la même appellation. Leurs limites 
sont mal définies puisque des éléments qui la composent, soit y sont intégrés 
unitairement, soit appartiennent à au moins deux groupes. A cela s’ajoute la difficulté, 
que certains de ces éléments, ont la faculté de passer de l’un à l’autre (de façon 
irréversible) au cours de l’évolution d’eux-mêmes. 

 
 Nous nous retrouvons dans la position de l’électron (libre !) qui, que bien attiré par son 

atome, au gré de la variation de sa masse, pourrait voir changer la polarité de son 
environnement, favorisée par l’agitation et la température, l’ensemble pouvant 
toujours former un élément mais qui ne serait plus inscrit au tableau des « essentiels ». 

 
 Cette variation de polarité, n’a pas d’influence actuelle sur le groupe source, parce que les 

interpositions et les distances sont suffisantes pour contrarier les attractions entre les 
éléments de chaque ensemble. Ces éloignements sont entretenus par l’activation 
d’autres électrons ou groupes atomiques qui favorisent suffisamment d’agitations 
autour d’eux pour créer un champ magnétique isolant ou repoussant les attirances. 

 
 Pourtant, ces liens magnétiques (qualifiés de projets) existent mais basés sur plusieurs 

niveaux spatiaux, une réelle volonté de transmettre son savoir, une volonté d'imposer 
un savoir, un esprit mercantile opportuniste, une volonté de dominer son groupe  ou 
d’anéantir l’autre, etc......... 
 
En s’éloignant de ces principes des éléments physico-chimiques, nous sommes à la 
recherche d'une identité, d'un groupe d’ensembles, puisque peu se reconnaissent dans 
celui-ci, qui cherche voire parvient à conforter l'entité qui est la leur, une autre 
cardinalité avec sa valeur minimale mais rehaussée à l’élément supérieur dans le 
tableau « des essentiels » plutôt que réduit à un atome d’hydrogène (élément 1). 
 

 Existent quelques accords sur les liens, à l’union de plusieurs ensembles dans le groupe de 
l’Ostéopathie, aux fonds d’une mise en cause de leur intensité,……….mais la richesse 
n’est-elle pas dans la pluralité ? 

 


